
Ep
ha

ta
 e

st
 l’

he
bd

om
ad

ai
re

 d
es

 P
ar

oi
ss

es
 d

e 
Cu

gn
au

x,
 V

ill
en

eu
ve

-T
ol

os
an

e 
et

 F
ro

uz
in

s-
 T

ira
ge

 :
 6

00
 e

x 
- 

R
es

po
ns

ab
le

 É
di

to
ria

l :
 M

on
si

eu
r 

l’A
bb

é 
Va

uv
ill

ie
r 

  
  

N
e 

pa
s 

je
te

r 
su

r 
la

 v
oi

e 
pu

bl
iq

ue
 

Villeneuve : Permanences 
31 rue de la République 
Tél. : 09 61 38 08 86 - Fax 05 61 92 08 99  
 

Du Lundi, mardi, jeudi, et vendredi :  
10h00-12h00 et 15h00-17h00 

Mercredi : 
10h00-12h00 et 17h00– 19h00  

 

Accueil aux Presbytères 
Cugnaux : Permanences 
11 place de l’église 
Tél : 09 63 05 05 86 - fax : 05 61 92 09 52 
 

Du lundi au vendredi :     
9h30-11h30 et 17h00-19h00 

Le samedi :                  9h30-11h30  
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La LRA terrorise l’Est de la 
Centrafrique (…) Des bandes 
d'hommes armées prennent régulièrement 
d'assaut des villages, pillent les marchés, 
prennent des hommes et des femmes en 
otage. (…) Les populations sans défense 
vivent en permanence dans la peur de 
nouvelles attaques, sans que les autorités 
ne soient en mesure de contrer ces assauts 
inopinés et violents. (…) 

Une messe pour le cin-
quième anniversaire de la 
mort de Jean-Paul II (…)  
Dans la soirée du 2 avril, une nouvelle fois, 
un chapelet était récité par la foule sous 
les fenêtres du Pape. Au terme de cette 
prière, le substitut de la Secrétairerie d’E-
tat, Mgr Sandri, annonçait aux fidèles que 
Jean-Paul II venait de s’éteindre dans ses 
appartements privés, « à 21h37 ». Ce soir-
là, la place Saint-Pierre fut occupée toute 
la nuit par des jeunes en prière (…) 

Le travail du dimanche en 
question à Bruxelles Le mer-
credi 24 mars, une conférence relançait le 
débat sur la protection du dimanche au 
niveau européen. Organisée au Parlement 
européen à Bruxelles, l’initiative, qui prove-
nait de certains députés européens, était 
soutenue par des syndicats, des organisa-
tions de la société civile et les Églises. 

Plusieurs voix s’élèvent 
dans l’Église pour prendre 
la défense du Pape dans 
les affaires d’abus sexuels 
sur mineurs (…)  Ces jours-ci, 
plusieurs personnalités et hauts prélats ont 
pris ouvertement la défense de Benoît XVI, 
victime de calomnies, selon l’expression du 
cardinal Cottier, et d’attaques menées avec 
perfidie. (…) En particulier, les allégations 
sans fondement du New York Times ont 
suscité l’indignation du frère Brundage. (…) 
L’occasion de quelques utiles mises au 
points puisque dans le cas Murphy, le frère 
Brundage a joué un rôle de premier plan, 
jugeant pour l’Église, les crimes de ce 
prêtre américain 

La Belgique vote l’inter-
diction du voile intégral Les 
députés belges ont adopté en commission 
un projet de loi interdisant le port du voile 
intégral, y compris sur la voie publique, 
autrement dit les jardins publics, terrains 
de sports ou « bâtiments destinés à l’usage 
du public » : administrations, restaurants 
magasins. (…) Mardi 30 mars, en France, 
le Conseil d’État a remis un avis très réser-
vé sur ce dossier sensible qui divise la 
classe politique. 

La Terre Sainte se prépare 
aux Fêtes de Pâques En cette 
Semaine Sainte, nos yeux se tournent 
spontanément vers la Terre Sainte, lieu de 
la Passion du Christ. Là aussi, et surtout, 
on célèbre Pâques. Cette année, catholi-
ques, orthodoxes et protestants commu-
nient en même temps que les juifs qui 
fêtent Pessah. Pour les autorités israélien-
nes la sécurité des pèlerins est une priori-
té, d’où des mesures parfois restrictives 
comme le blocage de l’accès de la Vieille 
Ville. 

 
 
 
 
 
 

Sur www.Paroisses-saudrune.fr  
retrouvez Radio Vatican 
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Ephata et vous 
Pour toute information ou toute 
proposition d’article, merci de 
contacter : 

le Père Sébastien Vauvillier  

E-mail : abbsv@free.fr   
Tél :   09 61 38 08 86  
         09 63 05 05 86 

Lundi 5 avril 2010 
Octave de Pâques 

 Père Sébastien Absent  

Mardi 6 avril 2010 
Octave de Pâques 

08h15 Prière du Matin CG 
09h15 Messe  CG 
15h00 Sacristie VT 

18h45 Prière du Soir VT 
20h45 EAP VT 
Mercredi 7 avril 2010 

Octave de Pâques 
08h15 Prière du Matin FR 
09h15 Messe FR 
18h45 Prière du soir  CG 
20h00 Parents 1e Com  1/5/10 VT 
Jeudi 8 avril 2010 

Octave de Pâques 
08h15 Prière du Matin VT 
11h15 Messe au Pin VT 
18h45 Prière du Soir VT 
20h00 Parents Catéchistes KT VT 
20h30 Liturgie VT 

Vendredi 9 avril 2010 
Octave de Pâques 

08h15 Prière du Matin VT 
09h15 Messe VT 
11h00 Messe à Loubayssens CG 
18h45 Prière du Soir CG 
19h00 Chœur Jeunes VT 

Samedi 10 avril 2010 
Octave de Pâques 

08h15 Prière du Matin CG 
10h00 Journée CE1 CG 
16h15 Messe à la Triade FR 
18h00 Messe Dominicale FR 
 Baptêmes FR 

Dimanche 11 avril 2010 
2e Dimanche de Pâques 

08h15 Prière du Matin VT 
09h30 Messe Dominicale VT 
11h00 Messe Dominicale CG 
12h00 Baptêmes CG 

Lundi 12 avril 2010 
Saint Jules 

 Père Sébastien Absent  

Mardi 13 avril 2010 
Saint Martin 1er 

08h15 Prière du Matin CG 
09h15 Messe CG 
15h00 Groupe des 18 CG 
18h45 Prière du Soir VT 
20h45 Catéchuménat CG 

15h15 Sépulture VT 

AGENDA PAROISSIAL 

Marie, qui est la réponse à 
l'Amour infini de Dieu, se diffuse 
parmi tous les convives ; chaque 
geste de charité et de dévotion 
authentique au Christ ne demeu-
re pas un fait personnel, ne 
concerne pas seulement le rap-
port entre la personne et le Sei-
gneur, mais concerne tout le 
corps de l'Eglise, est contagieux : 
il diffuse amour, joie, lumière. 

« Il est venu chez les siens, et 
les siens ne l'ont pas reçu » (Jn 
1, 11) : à l'acte de Marie s'oppo-
sent l'attitude et les paroles de 
Judas qui, sous le prétexte de 
l'aide à apporter aux pauvres, 
cache l'égoïsme et la fausseté de 
l'homme refermé sur lui-même, 
esclave de l'avidité de la posses-
sion, qui ne se laisse pas enve-
lopper par le bon parfum de 
l'amour divin. Judas calcule là où 
on ne peut pas calculer, il entre 
avec une âme mesquine là où 
l'espace est celui de l'amour, du 
don, du dévouement total. Et 
Jésus, qui jusqu'à ce moment 
était resté en silence, intervient 
en faveur du geste de Marie : « 
Laisse-la ! Il fallait qu'elle garde 
ce parfum pour le jour de mon 
ensevelissement » (Jn 12, 7). 
Jésus comprend que Marie a eu 
l'intuition de l'amour de Dieu et il 
annonce que désormais son « 
heure » approche, l'« heure » où 
l'Amour trouvera son expression 
suprême sur le bois de la Croix : 
le Fils de Dieu se donne lui-
même pour que l'homme ait la 
vie, il descend dans l'abîme de la 
mort pour élever l'homme à la 
hauteur de Dieu, il n'a pas peur 
de s'humilier « en devenant 
obéissant jusqu'à mourir, et à 
mourir sur une croix » (Ph 2, 8). 
Saint Augustin, dans le Sermon 
dans lequel il commente ce pas-
sage évangélique, adresse à 
chacun de nous, avec des paroles 
pressantes, l'invitation à entrer 
dans ce circuit d'amour, en imi-
tant le geste de Marie et en se 
plaçant concrètement à la suite 
de Jésus. Augustin écrit : « Que 
chaque âme qui veut être fidèle, 
s'unisse à Marie pour oindre avec 
un parfum précieux les pieds du 
Seigneur... Oins les pieds de 
Jésus : suis les traces du Sei-
gneur en conduisant une vie 
digne. Essuie-lui les pieds avec 

tes cheveux : si tu as du super-
flu, donne-le aux pauvres, et tu 
auras essuyé les pieds du Sei-
gneur » (In Ioh. evang., 50, 6). 

Chers frères et sœurs ! Toute 
la vie du Vénérable Jean-Paul II 
s'est déroulée sous le signe de 
cette charité, de la capacité de se 
donner de manière généreuse, 
sans réserves, sans mesure, sans 
calcul. Ce qui l'animait était 
l'amour envers le Christ, auquel il 
avait consacré sa vie, un amour 
surabondant et inconditionné. Et 
précisément parce qu'il s'est 
approché toujours plus de Dieu 
dans l'amour, il a pu devenir le 
compagnon de voyage de l'hom-
me d'aujourd'hui, en répandant 
dans le monde le parfum de 
l'Amour de Dieu. Celui qui a eu la 
joie de le connaître et de le fré-
quenter, a pu constater concrète-
ment combien était vivante en lui 
la certitude « de voir les bontés 
du Seigneur sur la terre des vi-
vants », comme nous l'avons 
entendu dans le psaume respon-
sorial (cf. 26/27, 13) ; une certi-
tude qui l'a accompagné au cours 
de son existence et qui, de ma-
nière particulière, s'est manifes-
tée au cours de la dernière pério-
de de son pèlerinage sur cette 
terre : en effet, la faiblesse phy-
sique progressive n'a jamais 
entamé sa foi solide comme un 
roc, son espérance lumineuse, sa 
charité fervente. Il s'est laissé 
consumer pour le Christ, pour 
l'Eglise, pour le monde entier : sa 
souffrance a été vécue jusqu'au 
bout par amour et avec amour. 

Dans l'homélie pour le XXVè-
me anniversaire de son pontifi-
cat, il confia qu'il avait ressenti 
avec force dans son cœur, au 
moment de son élection, la ques-
tion de Jésus à Pierre : « M'ai-
mes-tu, m'aimes-tu 
plus que ceux-ci... 
? (Jn 21, 15-16) ; 
et il ajouta : « 
Chaque jour a lieu 
dans mon cœur le 
même dialogue 
entre Jésus et 
Pierre. Dans l'es-
prit, je fixe le re-
gard bienveillant 
du Christ ressusci-
té. Bien que cons-
cient de ma fragili-

té humaine, il m'encourage à 
répondre avec confiance comme 
Pierre : "Seigneur, tu sais tout, tu 
sais bien que je t'aime" (Jn 21, 
17). Puis il m'invite à assumer les 
responsabilités que Lui-même 
m'a confiées » (16 octobre 
2003). Ce sont des paroles plei-
nes de foi et d'amour, l'amour de 
Dieu, qui vainc tout ! 

Le Saint-Père a ensuite dit en 
polonais : 

Je désire enfin saluer les Polo-
nais ici présents. Vous êtes ras-
semblés nombreux autour de la 
tombe du vénérable serviteur de 
Dieu avec un sentiment particu-
lier, en tant que fils et filles de la 
même terre, qui ont grandi dans 
la même culture et tradition spiri-
tuelle. La vie et l'œuvre de Jean-
Paul II, grand Polonais, peut 
constituer pour vous un motif 
d'orgueil. Il faut cependant que 
vous vous rappeliez que celle-ci 
est également un puissant appel 
à être de fidèles témoins de la 
foi, de l'espérance et de l'amour, 
qu'il nous a sans cesse ensei-
gnés. Par l'intercession de Jean-
Paul II, que vous soutienne tou-
jours la bénédiction du Seigneur. 

Puis il a conclu en italien : 

Alors que nous poursuivons la 
célébration eucharistique, en 
nous apprêtant à vivre les jours 
glorieux de la Passion, de la Mort 
et de la Résurrection du Sei-
gneur, remettons-nous avec 
confiance - selon l'exemple du 
vénérable Jean-Paul II - à l'inter-
cession de la Bienheureuse Vier-
ge Marie, Mère de l'Eglise, afin 
qu'elle nous soutienne dans l'en-
gagement à être, en toutes cir-
constances, des apôtres inlassa-
bles de son Fils divin et de son 
Amour miséricordieux. Amen !  

Vénérés frères dans l'épiscopat 
et dans le sacerdoce, chers frères 
et sœurs ! 

Nous sommes réunis autour de 
l'autel, auprès du tombeau de 
l'apôtre Pierre, pour offrir le sacrifi-
ce eucharistique en mémoire de 
l'âme élue du vénérable Jean-Paul 
II, à l'occasion du Ve anniversaire 
de sa mort. Nous le faisons avec 
quelques jours d'avance, car le 2 
avril sera cette année le Vendredi 
Saint. Nous sommes, quoi qu'il en 
soit, dans le cadre de la Semaine 
Sainte, cadre plus que jamais pro-
pice au recueillement et à la priè-
re, dans lequel la Liturgie nous fait 
revivre plus intensément les der-
nières journées de la vie terrestre 
de Jésus. Je désire exprimer ma 
reconnaissance à vous tous qui 
participez à cette messe. Je salue 
cordialement les cardinaux - de 
façon particulière Mgr Stanislas 
Dziwisz - les évêques, les prêtres, 
les religieux et les religieuses ; 
ainsi que les pèlerins venus ex-
pressément de Pologne, les innom-
brables jeunes et les nombreux 
fidèles qui ont voulu être présents 
à cette célébration. 

Dans la première lecture bibli-
que qui a été proclamée, le pro-
phète Isaïe présente la figure d'un 

« Serviteur de Dieu », qui est en 
même temps son élu, dans lequel 
il se complaît. Le Serviteur agira 
avec une fermeté inébranlable, 
avec une énergie qui ne faillira pas 
tant qu'il n'aura pas accompli le 
devoir qui lui a été confié. Et pour-
tant, il n'aura pas à sa disposition 
les instruments humains qui sem-
blent indispensables à la réalisa-
tion d'un dessein si grandiose. Il se 
présentera avec la force de la 
conviction, et ce sera l'Esprit que 
Dieu a placé en lui qui lui donnera 
la capacité d'agir avec douceur et 
avec force, lui assurant le succès 
final. Ce que le prophète inspiré dit 
du Serviteur, nous pouvons l'appli-
quer au bien-aimé Jean-Paul II : le 
Seigneur l'a appelé à son service 
et, en lui confiant des tâches d'une 
responsabilité toujours plus gran-
de, il l'a également accompagné 
par sa grâce et par son assistance 
constante. Au cours de son long 
pontificat, il s'est prodigué pour 
proclamer le droit avec fermeté, 
sans faiblesse ni hésitation, surtout 
lorsqu'il devait affronter les résis-
tances, les hostilités et les refus. Il 
savait qu'il avait été pris par la 
main par le Seigneur, et cela lui a 
permis d'exercer un ministère très 
fécond, pour lequel, une fois de 
plus, nous rendons grâce à Dieu 

avec ferveur. 

L'Evangile qui vient d'être pro-
clamé nous conduit à Béthanie, 
où, comme le souligne l'Evangélis-
te, Lazare, Marthe et Marie offrent 
un dîner au Maître (Jn 12, 1). Ce 
banquet dans la maison des trois 
amis de Jésus est caractérisé par 
les pressentiments de la mort 
imminente : les six jours avant 
Pâques, la suggestion du traître 
Judas, la réponse de Jésus qui 
rappelle l'un des actes de compas-
sion de la sépulture anticipée par 
Marie, l'allusion au fait qu'ils ne 
l'auraient pas toujours eu avec 
eux, l'intention d'éliminer Lazare, 
dans lequel se reflète la volonté de 
tuer Jésus. Dans ce récit évangéli-
que, il y a un geste sur lequel je 
voudrais attirer l'attention : Marie 
de Béthanie « prenant une livre 
d'un parfum de nard pur, de grand 
prix, oignit les pieds de Jésus et 
les essuya avec ses cheveux » (12, 
3). Le geste de Marie est l'expres-
sion de la foi et de l'amour immen-
ses pour le Seigneur : pour elle, il 
n'est pas suffisant de laver les 
pieds du Maître avec l'eau, mais 
elle les oint d'une grande quantité 
de parfum précieux, que - comme 
le reprochera Judas - on aurait pu 
vendre trois cents deniers ; de 
plus, elle ne oint pas la tête, com-
me c'était l'usage, mais les pieds : 
Marie offre à Jésus ce qu'elle a de 
plus précieux et avec un geste de 
dévotion profonde. L'amour ne 
calcule pas, ne mesure pas, ne 
regarde pas la dépense, n'élève 
pas de barrière, mais sait donner 
avec joie, et recherche simplement 
le bien de l'autre, vainc la mesqui-
nerie, l'avarice, les ressentiments, 
la fermeture que l'homme porte 
parfois dans son cœur. 

Marie se place aux pieds de 
Jésus dans une humble attitude de 
service, comme le fera le Maître 
lui-même au cours de la dernière 
Cène, lorsque - nous dit l'Evangile 
- « il se lève de table, dépose ses 
vêtements, et prenant un linge, il 
s'en ceignit. Puis il met de l'eau 
dans un bassin et il commença à 
laver les pieds des disciples » (Jn 
13, 4-5), pour que - dit-il - « vous 
fassiez, vous aussi, comme moi j'ai 
fait pour vous » (v. 15) : la règle 
de la communauté de Jésus est 
celle de l'amour qui sait servir 
jusqu'au don de la vie. Et le par-
fum se répand : « la maison s'em-
plit de la senteur du parfum » (Jn 
12, 3). La signification du geste de 

Sur le Bon Dos, l’Ephata et le site   
internet de nos 3 paroisses, retrou-
vez toute la vie de votre Communau-
té Chrétienne Catholique :  
www.paroisses-saudrune.fr 
Merci aux équipes qui œuvrent à la 
réalisation de ces publications et 
merci d’avance à tous ceux qui les 
rejoindront. 

Jean-Paul II  
Homélie du Pape Benoit XVI, 
À l’occasion du Ve anniversaire de sa disparition. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Nous sommes en face d’une 
réalité. Une réalité que la science 
aura beaucoup de mal à nous 
expliquer, mais une réalité qui 
frappe l’attention des premiers 
témoins. C’est la réalité d’un 
tombeau vide, dont personne ne 
sait dire, à moins d’y croire, com-
ment il se fait que malgré les 
soldats, malgré la lourde pierre, 
malgré le linceul, le corps que l’on 
y avait déposé, n’y soit plus. 

Je pourrais longuement vous 
parler de ce que signifie le tom-
beau vide, de ce qu’il suscite 
comme controverse, ou de ce 
qu’il laisse espérer. Mais il restera 
toujours comme un doute, que 
seul Celui qui a quitté le tombeau 
peut lever. Et c’est bien là tout le 
problème de notre foi chrétien-
ne : rencontrer le Ressuscité. En 
insistant, « il est vraiment ressus-
cité », l’expression de foi tradi-
tionnelle veut nous faire sentir 
qu’on ne peut accueillir le Christ, 
sans accueillir cette réalité qui se 
propose à nous : il est vraiment 
ressuscité. 

Bien sûr, me direz-vous, il n’y 
a pas de preuves matérielles. On 
parle en ce moment du suaire, 
qui pourrait être cette preuve. 
Pourtant, l’Eglise ne l’a jamais 
accueilli comme tel. Jean-Paul II 
parlait plutôt d’une Icône, d’une 
image, pour la Foi. Autrement dit, 
une catéchèse qui nous fait médi-
ter presque « mot-à-mot », les 
récits évangéliques de la Passion. 
Et c’est précisément cela qui le 
rend crédible aux yeux du 
croyant, qui en fait un témoigna-
ge de la résurrection. 

La réalité de la résurrection 
est donc un problème qu’il ne 
faut pas éluder. Non, on ne peut 
pas se contenter d’un récit évan-
gélique qui serait secondaire, par 
rapport aux valeurs qu’il contient. 
Parce que si personne n’est venu 
à bout de la mort, alors notre foi 
qui repose justement sur cette 
espérance que l’Evangile nous 
présente comme une réalité in-
contournable, comme la seule 
réalité qui compte vraiment, no-
tre espérance est veine, et notre 
morale sans but, sèche, morte ! 
Je ne veux pas imaginer ma vie, 
je veux la vivre !  

Tout dans l’Evangile converge 
vers cet instant. Tous les mira-
cles, toutes les guérisons, chacu-

ne des paroles de Jésus, chacun 
des récits, l’Evangile tout entier, 
la Croix : tout converge vers ce 
moment qui est à la fois la ques-
tion et la réponse. 

Notre vie a-t-elle un sens, ou 
est-elle en pure perte ? Sommes-
nous enfermés dans un tombeau 
comme en une morale sèche, 
sans destination, comme encore 
en un totalitarisme ? Ou sommes-
nous au contraire sur un chemin, 
où chaque pas compte, où cha-
que pas porte l’espérance de la 
Vie Eternelle ? C’est à tout cela 
que répond la réalité concrète de 

la résurrection de Jésus, et l’es-
pérance réelle de la notre.  

Ce soir, nous sommes comme 
au cœur du monde en re-
création. Rien n’échappe à cet 
instant où se penchant vers le 
tombeau ouvert, nous décou-
vrons qu’il est vide. La loi la plus 
élémentaire pour tout homme, 
pour tout être en ce monde, tou-
te chose, qui donne à la mort le 
dernier mot, semble contrariée. 
Ce soir, le feu, l’air, l’eau et la 
terre, semblent être témoins 
d’une nouveauté inattendue. Non 
pas, « rien ne se perd, tout se 
transforme », mais plutôt, en 
Jésus ressuscité, tout peut vrai-
ment renaître. La mort est en-
gloutie, puisque Jésus est bel et 
bien mort, et que son tombeau 
est bel et bien laissé vide. 

Le scientisme ne pourra ja-
mais comprendre ces choses. Il 
saura biensûr nous décrire des 
variations, des aléas, mesurer 
même l’étendue du vide géomé-
trique laissé par Jésus dans le 
tombeau. Mais il ne pourra jamais 
saisir l’enthousiasme des disci-
ples, qui dans le secret du Céna-
cle ou à la table d’une auberge de 
Cana, ont entendu, « Ceci est 
mon corps », « Ceci est mon 
sang », « la Paix soit avec 
vous. »  Ils ne pourront compren-
dre comment, prenant la parole 
pour la première fois devant la 
foule dont il devient le berger, 
Pierre - celui-là même qui a renié 
sont Maître -  n’a plus peur de 
dire haut et fort, avec l’autorité 
même de Jésus : « Il est ressus-
cité et vivant ... » 

Au fond, la garantie de notre 
vie chrétienne, ce ne sont pas les 
mérites accumulés d’une bonne 
morale, ce ne sont pas les belles 
représentations des récits de la 
Foi, comme un mythe fondateur 
bien exposé : c’est la réalité de la 
résurrection de Jésus, inscrite 
dans notre chair ; elle qui n’est 
accessible que par l’amour de 
Dieu et des autres. Ce qui compte 
vraiment, ce sont les mérites de 
Jésus ; eux qui, en chaque sacre-
ment, peuvent vraiment chaque 
jour, devenir les nôtres ... 

N°215 - 4 avril 2010  Solennité de la Résurrection 
Evangile de Jésus-Christ selon Saint Jean  (Jn 20,1-9) 
Le premier jour de la semaine, 
Marie Madeleine se rend au 
tombeau de grand matin, alors 
qu'il fait encore sombre. Elle voit 
que la pierre a été enlevée du 
tombeau. Le matin de Pâques, 
Marie-Madeleine couru trouver 
Simon-Pierre et l'autre disciple, 
celui que Jésus aimait, et elle leur 
dit : « On a enlevé le Seigneur de 
son tombeau, et nous ne savons 

pas où on l'a mis. » Pierre partit 
donc avec l'autre disciple pour se 
rendre au tombeau. Ils couraient 
tous les deux ensemble, mais 
l'autre disciple courut plus vite 
que Pierre et arriva le premier au 
tombeau. En se penchant, il voit 
que le linceul est resté là ; 
cependant il n'entre pas. Simon-
Pierre, qui le suivait, arrive à son 
tour. Il entre dans le tombeau, et 

il regarde le linceul resté là, et le 
linge qui avait recouvert la tête, 
non pas posé avec le linceul, mais 
roulé à part à sa place. C'est alors 
qu'entra l'autre disciple, lui qui 
était arrivé le premier au 
tombeau. Il vit, et il crut. Jusque-
là, en effet, les disciples n'avaient 
pas vu que, d'après l'Écriture, il 
fallait que Jésus ressuscite d'entre 
les morts. 

Informations paroissiales 

 
 

Prière Universelle 
 

Pierre annonce la Résurrection du 
Christ : Pour le successeur de Pierre et 
tous les responsables de l’Eglise, pour 
qu’ils restent fermes dans la foi. En-
semble prions. 

La résurrection du Christ ouvre un 
monde nouveau : Pour les grands de 
ce monde, pour qu’ils aient un cœur à 
bâtir la fraternité entre les hommes. 
Ensemble prions. 

La mort demeure encore une grande 
angoisse : Pour les malades sans es-
poir de guérison et pour ceux qui les 
accompagnent, pour toute les famille 
en deuil. Ensemble prions. 

L’Eglise accueille aujourd’hui de nou-
veaux baptisés : Pour que ces nou-
veaux chrétiens lui apportent leur 
dynamisme et pour qu’ils trouvent leur 
place dans nos communautés. Ensem-
ble prions. 

 

En ce jour de fête et de joie, prions 
d’un seul cœur pour que tous les hom-
mes connaissent la miséricorde de 
Dieu. Christ ressuscité exauce nous . 

Prions pour les Eglises Chrétiennes qui 
fêtent la résurrection du Seigneur ; 
que leur désir d’unité et de communion 
soit plus fort que la séparation. Christ 
ressuscité exauce nous . 

Comme les premiers baptisés, des 
enfants, des jeunes, des adultes s’en-
gagent à la suite du Christ. Prions pour 
les nouveaux baptisés de cette nuit et 
pour tous ceux qui sont en chemin. 
Christ ressuscité exauce nous . 

Nous te prions , Seigneur, pour nous 
tous rassemblés par ton Esprit. Aide 
nous à professer notre foi avec sincéri-
té et à la mettre au cœur de notre vie. 
Prions aussi pour ceux qui ne sont pas 
venus nous rejoindre. Christ ressuscité 
exauce nous . 

On a enlevé le Seigneur 
de son tombeau ... 

La Résurrection du Seigneur 

 

CARNET    
Du 28 mars au 30 avril 2010 

 

 

Intentions. 
Ames du Purgatoire (3 avril FR) + 
Ames du Purgatoire (6 avril CG) + 
Raphaël BASSANETTI (9 avril VT) + 
Ames du Purgatoire (10 avril FR) + 
Famille BRUSTIER-PORCHER (10 avril FR) + 
Maurice LAJOUX (11 avril VT) + 
René FAUJANET (11 avril CG) + 
Joseph CHEYNIER (11 avril CG) + 
Ames du Purgatoire (13 avril CG) + 
Yvette PINEL (17 avril FR) + 
Ames du Purgatoire (17 avril FR) + 
Ames du Purgatoires (17 avril FR) + 
Thérèse FAUREL (30 avril VT) + 
 
 
 
 
 
 

Baptêmes 
 

Sylvie ARNAUD épse FLOURENS (3 avril FR) 
Lucas BOYMOND (3 avril FR) 
Gabriel PAQUIER (4 avril Martres Tolosane) 
Timéo ESTEBE (4 avril CG) 
Manon GIDOIN (4 avril CG) 
Maxime BOUSQUET (4 avril CG) 
Maxence FOURCADE (4 avril CG) 
Laura LAMBERT (4 avril FR) 
Thomas GILLIS (11 avril LARREUL (65)) 
Emerick AMELINE (11 avril CG) 
Léna BAILLUS (11 avril CG) 
 
 
 
 
 
 

Mariages 
Laurent LAUTARD/Céline TROUILLER 10/4/10 CG 
C.DUZAUNAY/A.ARNETTE 17/4/10  
St Pierre de l’Océan. 
 
 
 
 
 
 

Sépulture 
 

Patrick BENARD (6 avril 15h15 Villeneuve)+ 
 
 
 
 
 
 
 

 

Prière mensuelle pour les Défunts 

 
 
 

Samedi 24 avril 2010 
André LINARES (18h00 Frouzins) +A 
Antoinette LAFORGUE (18h00 Frouzins) +A 
Julio CONDE (18h00 Frouzins) +A 
Ames du Purgatoire (18h00 Frouzins) + 
 
 
 
 

Dimanche 25 avril 2010 
Pierrina ROQUEBERNOU (9h30 Villeneuve) +N 
Thérèse MENDIONDO (9h30 Villeneuve) +A 
Pierre DUMAIN (9h30 Villeneuve) +A 
Fanny GONDANOS (9h30 Villeneuve) +A 
Auguste CHAMBEFORT (9h30 Villeneuve) +A 
 
 
 
 

Paulette Marie WABLE (11h00 Cugnaux) +N 
Jeanne THIRION (11h00 CG) +N 
Raphaël BASSANETTI (11h00 Cugnaux) + 
Pascal FOUCRAS (11h00 Cugnaux) + 

Offrandes …  indicatives 
Baptême, Mariage, Sépulture : 120 à 150 Euros 
Intention de Messe : 16 Euros. 
Quête ordinaire : à partir de 3 Euros. 
Inscription au Catéchisme : 30 Euros. 
 

Horaires … indicatifs  
Sépultures : Le Lundi : 15h15. 
Le reste de la semaine : 11h00, 13h45, 15h15. 
Le dimanche  pas de Sépulture. 
 

Baptêmes : Samedi 11h30 ou dimanche 12h. 
s’inscrire au moins  3 mois à l’avance. 
Mariages : 14h45 ou 16h15. 
s’inscrire au moins 1 an à l’avance. 

Messe des défunts 
Dernier dimanche du mois,  

dans les 3 paroisses. 

Ac 10,34.37-43 Ps 118(117)  
Col 3,1-4 Jn 20,1-9 

 VEILLEE  animée :  Prière, 
louange, intercessions 

 
 

Jeudi 6 mai 2010  
 
 

 
 
 
 
 

20h15 - 20h35,  
Chapelet de la Miséricorde 

 
 
 
 
 

20h35 - 21h00,  
Adoration du Saint Sacrement 

 
 
 
 
 
 
 

Seul, entre amis, en famille, chacun 
est invité selon son cœur ... Chaque 1er jeudi du mois 

Prière  
Mariale  
Tous les  
Premiers  Mar-
dis de chaque 
mois Eglise de 
Cugnaux 16h. 

Minibus du  
Dimanche 

 

Chaque dimanche et la veille, et pour 
les fêtes, un transport collectif est orga-
nisé pour tous ceux qui ne peuvent pas 
se déplacer à Cugnaux, Villeneuve ou 
Frouzins.  Que l’on vive dans une 
maison de retraite, ou bien chez 
soi, Il vous suffit d’appeler au presbytè-
re avant le vendredi, et on vient vous 
chercher le dimanche ou le samedi soir,  

 

09 61 38 08 86 .  
 
 
 
 
 
 
 

Participation aux frais :   
à partir de 2 Euros. 

 

Les Scouts et Guides de France de 
Cugnaux-Villeneuve-Frouzins vous invi-
tent à découvrir le scoutisme. Et que ce soit 
pour votre enfant, ou pour vous si vous souhaitez 
faire de l'animation, nous ne faisons pas de discours 
mais nous vous invitons simplement à vivre WE 
Scout. Un WE avec une aventure extraordinaire, une 

nouvelle vision 
de la nature, 
une nuit sous la 
tente, une célé-
bration à l'exté-
rieure….   
 
 

Ce WE dont vous vous souviendrez  
pendant des mois se déroulera avec vous  
et/ou votre enfant le 5 et 6 juin.  
 
 

Pour plus d'informations, vous pouvez contacter : 
Olivier Lemaître (05.62.20.83.16)  
Chrystelle Pincemail (05.61.92.09.65) 
Sylvie Bolla (05.61.92.66.87)  
ou encore à cugnaux@sgdf-midipy.fr 

L es offrandes sont ... indicatives.  
Bien sûr, lorsque la Communauté 
Chrétienne répond par un service à 

une demande, il est gratuit. Mais cela ne 
signifie pas qu’il n’engage aucun frais. Il 
est offert à tous, non pas comme une 
prestation, mais comme un acte que com-
mande l’Evangile. Autrement dit, les of-
frandes qui sont indiquées, donnent la 
mesure des frais engagés, pour que la 
Communauté Chrétienne puisse assumer 
toutes ses missions, et non un prix ...  
De là, chacun reste libre de donner l’of-
frande à la mesure de ses possibilités, en 
dessous, dans la fourchette, ou au-delà, de 
l’indicatif établi ici. 
Dans le même esprit, la participation an-
nuelle au Denier de l’Eglise, permet de ne 
pas simplement associer une offrande à un 
acte, mais de participer à la vie de l’Eglise 
dans sa globalité. 
Enfin, il y a des offrandes « en nature », 
c’est-à-dire, du temps donné ou des servi-
ces à travers des compétences particuliè-
res, ou bien encore, des biens matériels, 
qui permettent de participer aux besoins 
matériels de la Paroisse. 

à Frouzins 


